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Monsieur le President du Gouvernement, 

Monsieur le President, 

Mesdames, Messieurs, 

Au nom de la Commission des Communautes euro~eennes, 

je suis heureux de vous accueillir aujourd 1 hu1 a Luxembourg, 

et de continuer ainsi une langue tradition, puisque c'est ici-

meme qu'en 1964 le premier Congres Acier a ete organise par la 

Haute Autorite du Charbon et de l'Acier. J 1 a1 le ferme espoir 

que ce congres, comme lea precedents, ouvrira la voie a de 

nouveaux progres importants dans :le domaine de l'utilisation 

de ltacier. Ceci d 1 autant plus que vas trauaux de cette annee 

portent sur les relations entre deux secteurs clefs de l'econo-

mie de notre Communaute, mais aussi particu11erement sensibles 

en cette periode de crise. 

Un lien de ~aille unit deja ces deux secteurs: 

dans nos pays, cinq a dix pourcents de la production d'acier 

vent au secteur de la construction, et la part de l'acier en 

tant que praduit intermediaire dans la construction est de 30 %. 

Je suis persuade que vas trauaux reaserreront ce lien. 

./. 
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La Commission consacre depuis longte~ps un interet 

constant et actif aux deux secteura qui font l'objet de cette 

conference. 

Co~~cnt pourrait-11 en etre autrement pour le secte~r 

de la Construction qui exerce tradit10nnellement un effet 

d'entraine~ent et un effet multiplicateur privilegie sur le 

developpement de l'economie ? Ne s'agit-11 pas 18 d'un secteur 

clef de toute economie, dont l'activlte influence directement 

la production de multiples m~teriaux, et surtout l'acier 7 

' Une baisse de regir.e dans la " Construction " est dane inevi-

tablement ressentie par l'economie tout entiere. Au surplus, 

le secteur de la construction est l'un des secteurs industriels 

les plus imp~rtants pour le marche du travail; pr~s de 7 millions 

de travailleurs y sent occupes directement dans la Communaute I 

Il n'est done pas etonnant que la Commission s'efforc~, 

par les moyens les plus divers dent elle dispose, 8 exercer 

une influence positive sur le developpement de ce secteur. Elle 

le fait par l'elaboratian de propositions de directive,( 1) 

par des analyses et par la participation a la realisation de 

programmes de recherche et de mise en oeuvre ccncrets. De 

nombreux groupes de travail ant ete mis en place pour s'occuper 

de ces pro~lemes qui s'etendent a des domaines aussi vastes 

que l'etude des perspectives de developpement, celle d'econc~ie 

d'energie au l'examen technique des produits et materiaux 

(1) E~~£_1n!2£~~!!~~~ principalement directive "materiaux de ./. 
cc~structicn", en discussion au Conseil. 
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utilises par ce secteur, pour n'en citer que quelques uns. 

J'ajauterai seulement que la Commission ne se c~ntente pourtan~ 

pas de s'accuper du develappement du secteur de la construction 

par des moyens qui relevent plus directement d'une politique 

industrielle, mais qu'elle apparte egalement une attenticn 

particuliere a ce secteur dans le cadre de ses autres politi~~es, 

et natamment de celles en matiere de credit et de l'investisse­

ment au de la politique regianale. En tout etat de cause, si 

les moyens mis en oeuvre sent divers, l'optique est coherente: 

il s'agit d 1 exercer les roles d'initiative, d 1 harmonisat!on et de 

coordination de la Commission en vue d'un developpement har­

monieux et vigoureux de la construction, au sens large du terme, 

dans la Cammunaute. 

J'en viens maintenant au secteur de l'acier 

qui est aujourd 1 hui !'objet de tant de 

preoccupations, et qui est ~ la recherche 

d'un nouveau souffle. 

Personne ne peut reprocher a la Commission de ne 

pas avoir assume ses responsabilites des la manifestation de 

la crise. Son action, notamment dans le cadre du plan anti­

crise, a ete caracterisee par une double volonte: taut 

d'abord, la determination de ne pas laisser s'effondrer ce 

secteur vital de l'ec~nomie de la Communaute. Enauite, celle 

de lui rendre sa competitivite dans le nouveau contexte 

./. 
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concurrentiel mondial, afin qu 1 au moment d'un redressement de 

l''conomie occidentale, la sid,rurgie.communautaire puisse, 

d:ans un c,adre de saine concurrence qui est le fondement 

economique de notre societe, s'imposer efficacement. 

ne s'agissait-11 pas d'un ballon d'oxygene pour un malace qui 

devait gu,rir coOte que coOte ? - comportait trois valets 

une protection temporaire de la Communaute ~ sea contours, 

en concertation avec nos partenaires commerciaux; 

la sauvegarde d'un niveau raisonnable des prix par des 

reglementations communautaires; 

une reduction coordonnee des capacites tout en sauvegardant 

un minimum vital de debouches pour 1es diff,rentes entre­

prises, par un systeme d'engagements volontaires de livraisons. 

Mais cette respiration artificielle n'avait de sens 

qu'en fonction des efforts pourrendre au malade sa sante, 

son autonomie. Une mise en oeuvre determinee de la politique 

de restructuration de l'industrie siderurgique cammur.autaire 

etait un imperatif absolu. Cette restructuration a fait des 

progr~s, mais elle n'est pas pour autant arrivee i ~on terme • 

. /. 
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Par ailleurs, la supposition que le malade, apres sa 

guerison, put vivre normalement, etait fondee sur un espoir: 

celui du retablissement d'un envircnne~ent sain, d 1 un releve­

ment de 1 1 economie mondiale~ H§las, la concr~tisaticn de 

cet espoir reste aleatoire a breve echeance, taus ici nous 

le savona. 

Je ne peux des lors pas vous cacher certaines 

preoccupations tres serieus~s de la Commission. Il faut 

le dire franchement: du debut de la crise a 1980, la 

siderurgie communautaire a perdu 180.000 emplois I Ce:tes, 

certaines ressources communautaires, quoique tres li~itees, ont 

pu se conjuguer aux efforts sociaux nationaux pour limiter 

et soulager cette souffrance qu'est le chomage. Mais cu 
ira l'emplo1 si une depression supplementaire de l'econo~ie 

occidentale se produit 7 Cette menace devrait en tout cas 

raffermir notre volonte de poursuivre, avec lucidite et 

determination, nos efforts de restructuration inevitable, 

mais aussi de proceder avec perseverence a des reflexions 

de fond et des recherches comme celles qui font l'objet de 

ce congres. 

./. 
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Si nous parvenons ~ atteindre cet objectif, une des 

eons6Quences directes en sera de toute ~vidence une demande 

acc~u• a~ btneiice du secteur de l'Acier. Mais ~ notre 6poque 

critique il faydra encore que ce dernier fasse preuve, lui aussi, 

d'un effort d''innovation exceptionnel pour augmenter sa part 

dans les fournitures A la Construction. Pour cela, il lui faudra 

offrir des prdduits adaptts aux besoins, en faire connaftre les 

qualites et les possibilites, en assurer la promotion. Il lui 

faudra aussi, et surtout, en assurer la competitivit6 sous toutes 

ses fomres.C'est ainsi, par exemp~e, que le sous-secteur des ele-
\ 

m~nts prefabriqu~s constitue ~ coup s~r un champ d'action prometteur 

pour l'Acier. 

Je suis done optimiste "sous condition". Certes, il y a 

d'autres soupirants qui font la cour au secteur convoit~ de La 

Construction. En concurrence avec des produits de substitution, 

la siderurgie doit done offrir des produits adaptes au mieux aux 

exigences particuliires les plus diverses du secteur de La Construe-

tion, qu'il s'agisse de La coexistance ~ La corrosion, de La facilitt 

de montage et demontage, de l'economie d'energie, et de beaucoup 

d'autres dont vous etes certainement plus conscients que moi-meme. 

Ces considerations concernent toute La siderurgie, du stade 

de l'tlaboration de l'acier brut, jusqu'au stock de la production 

de produits finis. 

.1. 
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Or, Monsieur le President, a cet egard un certain 

optimisme peut etre permis, si nous parvenons a faire les efforts 

necessaires. Pour la Construction, d'abord, de nouveaux debouches 

potentiels existent. Ils se presentent sur le marche interieur, 

et surtout, dans les pays en voie d'industrialisation, dans les 

pays pouvant, grace a leurs ressources en energie ou d'autres 

matieres premieres, accroitre considerablement leurs importations. 

Il convient que notre industrie soit presente sur ce vaste marche 

de biens d'equipement. Nous devons a~solument tenir compte de ce 

deplacement geographique des courants industriels. Il s'agit d'une 
-

nouvelle distrib~tion des cartes, et La Communaute doit rester 

autour de La table, sinon la partie se jouera sans elle 

Nous le savons tous: la lutte, deja engagee, est 

severe, car nous sommes la sur un terrain ou la concurrence est 

accentuee par des differences durables au niveau du coOt de certains 

facteurs de production comme la main-d'oeuvre et de la matiere premiere. 

Pour compenser cela, nous disposons cependant d'atouts encourageants. 

Je suis, quant a moi, convaincu que si l'esprit d'entreprise, qui est si 

souvent prone et qui est un des atouts traditionnels de notre societe 

industrielle, reste - ou redevient - une realite, nous ne devrons pas 

avoir peur de ce defi. L'esprit d'initiative et d'innovation nous per-

mettra d'assurer une presence significative sur la plupart des:marches 

d'avenir. 

.1. 
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La Commission, quant ~ elle, ne manquera pas de vous 

soutenir dans vos efforts par tous les •oyens en son pouvoir. 

Aift(Si, par exernple, le budget attribu~ aux actions dont vous 

discut~rez pendant ces deux jours et demi repr~sente environ 

20 % du budget annuel de recherches " Acier ", soit grosso 

mod.o 5 millions d'Ecus/an. En tout etat de cause, La Comadssion 

n~ manquera pas de formuler, sur base des r•sultats de vos tra-

vaux, de nouvelles propositions d'act1on. 

Il me reste, Monsieur le President, a souhaiter a 

votre Congres le succes que m~r··;Vlt· des tra.vaux d'une i111portance 
\ 

aussi fondamentale. 

Je ne terminerai cependant pas sans vous mettre a coeur 

un petit exercice qui, je crois, pou.rrait vo:us etre a La fois 

utile et agreable: quand vous disposerez d'u.n instant de Libert~, 

jetez-donc un cou.p d'oei l autour de vou.s; vo..us decouvrirez ici, a 

Luxellbourg, de magnifiques rea«.isations.e~n Acier! 

.. 




